A la question « pourquoi l’étant plutôt que rien » j'ajouterais : « pourquoi un 
deuxième étant plutôt que rien » ! Que nous soyons c’est vérifiable, 
agréablement ou parfois désagréablement vérifiable... Mais pourquoi une 
deuxième fois ?.. Et pour l'éternité !... Je crois que c’est folie de l’envisager. 
Partis de rien nous arrivons à l’extase et au chaos. Chaos d’on nous venons. Il 
est vrai qu’en partant de quelque chose (dixit André Chénier) il est plus 
probable d'arriver à nouveau à quelque chose ; que la vie soit une préparation 
à l'éternité... Pourquoi pas. Mais cela relève tout de même du conte de fées ! 


Je crois que l’homme ne réalise pas bien qu'il est en vie, et encore moins la 
chance qu'il a. Il décide qu'il est destiné à un lieu où tout ce qu'il peut 
imaginer lui sera offert... Et il renchérit en espérant qu'il y ait un lieu aussi où 
tout ce qu'il peut imaginer de pire arrive au malvenu ! Et ce pour un temps 
indéterminé bien entendu... On sait maintenant que les différents épisodes de 
la bible sont impossibles ; les gens qui ont la foi sont victimes de ces 

« métaphores » ou « images » qui le deviennent philosophiquement pour 
rendre la chose acceptable ! Encore que... Cela reste grotesque ! 


Alors la foi sans religion, excusez du peu cela voudrait dire que chacun a son 
Dieu avec sa dose de paradis et d’enfer en fonction de... L'univers est 
tellement vaste que ça n’est pas impossible non plus... Mais je vous pose la 
question : Pourquoi arrivez-vous à imaginer ce qui vous est destiné de si divin 
et impénétrable ? Je crois que quand on pense à quelque chose, cela n'arrive 
pas ! 

Je crois que la majorité des gagnants à la loterie ne pensaient pas réellement 
gagner... Cela tombe sur eux parce qu'ils ne se l’imaginent pas. 


Alors les croyants me diront que c’est justement l'inconnu qu'ils espèrent... Et 
moi de leur répondre qu'un cerveau non alimenté de sang et en décomposition 
ne peut guère trouver de quoi se réjouir de quoi que ce soit, ni de recevoir une 
quelconque correction. 


La foi et la religion sont la science de la mort. La science du néant. Aïnsi faite 
de poésie certes, et animée d’une force qui donne de l'entrain et du courage. 
L'athéisme est la science du hasard ! Hasard qui nous invite à un grand rôle 
dans l’étant. Étant ce qu'il y a de plus important car doués de sensibilité, les 
animaux aussi, nous méritons de survivre indéfiniment, sans que chacun n’en 
soit sûr car limité dans le temps, c’est nos descendances qui aviseront, 
jouiront, peineront à toujours assurer cette pérennité succulente, parfois dure. 


Un deuxième étant envisage de tout savoir, de tout pouvoir mais n'est-ce pas 
déjà suffisamment le cas à qui s’en donne la peine dans la vie ? Evidement, il y 
a des tragédies comme des nourrissons qui ont une déformation cardiaque et 
qui sont opérés à cœur ouvert pour parfois ne pas survivre... Ceux là 
mériteraient vous me direz un paradis. Mais si l’on considère leur niveau de 
conscience à quelques semaines, il n’est nul intérêt d’un paradis fortement 
élaboré... Peut-être pas de paradis du tout pour quelqu'un qui n’est pas arrivé 
à l’âge de raison ! Ou un paradis pour les gosses ? 

Et prenons le cas d’un vieillard sénile. Quel sera son niveau de compréhension 
de son nouvel état ? Quel degré d'action lui sera encore envisageable ? Peut- 
être que Saint-Pierre redonne l’âge de la force à quiconque arrive au 
paradis... Ou en enfer ! 


Comment aurions nous pu imaginer Saint-Pierre et qu'il soit effectivement ? 


C'est peut-être parce que l’homme a la foi que si peu de bonnes choses sont 
transmises ! La fierté d’un nom, l'honneur d’une famille, le courage d’une 
tribu, la vaillance d’un clan, le savoir faire d’un artisanat etc tout ceci n’est 
que la simple alternative à la mort ! La science du vivant, fait de hasard et de 
volonté (puissance de volonté de compensation) tient en ces idéaux. Parler des 
anciens, raconter aux jeunes est la seule survie que l’on peut offrir aux 
défunts. 

Continuer leurs œuvres, les parachever... 
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